
I VA N  C A R L U E R

David, un homme selon le cœur de 
Dieu (2ème partie) | Ivan Carluer

Ivan Carluer  •  12 septembre 2017  •  Épreuves, Foi  •  1 Samuel 16, 1 Samuel 18

DA N S  C E  M E S S AG E

Ce message traite de la manière dont David, malgré des déracinements profonds dans sa vie 
personnelle et sociale, parvient à maintenir un regard bienveillant et une confiance 
inébranlable en Dieu.

Ivan Carluer explore la tension entre la souffrance liée à la perte de repères essentiels - la 
maison familiale, l'amitié fidèle de Jonathan, et l'amour de sa femme Michal - et la capacité 
de David à transformer ces épreuves en une source de croissance spirituelle et d’humilité. La 
prédication met en lumière le combat intérieur que représente le regard que l’on porte sur soi-
même, sur les autres et sur Dieu, soulignant que ce regard détermine la manière dont on 
traverse les difficultés. David ne se laisse pas contaminer par la malveillance, la jalousie ou la 
peur qui l’entourent, notamment incarnées par Saül, son beau-père jaloux et tourmenté, mais 
choisit de rester dans la paix et la louange.

Ce message répond à la question de savoir comment garder foi et sérénité face à des 
situations où l’on est déraciné, isolé, menacé, voire trahi. Il invite à considérer que les 
déracinements ne sont pas seulement des souffrances à subir, mais peuvent devenir des 
étapes nécessaires pour grandir, mûrir dans l’humilité et s’appuyer sur la souveraineté de 
Dieu. La prédication offre aussi une réflexion sur les limites à poser face à des situations 
toxiques, en soulignant que la contamination par un « mauvais esprit » (au sens d’une 
atmosphère négative ou d’une influence destructrice) est un danger réel.

Enfin, elle montre comment David, par sa louange et son regard bienveillant, incarne un 
homme selon le cœur de Dieu, capable de résister aux attaques et de rester ancré dans la 
confiance, même quand tout semble perdu. Ce message peut donc concerner toute personne 
confrontée à des ruptures profondes, des conflits familiaux, des jalousies ou des menaces, et 
qui cherche à comprendre comment garder un regard juste et une foi vivante dans ces 
épreuves.
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P L A N  D É TA I L L É

01 — Le combat du regard : la clé de la résistance aux épreuves

Ivan Carluer introduit le message en insistant sur l’importance du regard, qui est le combat le plus 
déterminant dans la vie spirituelle et relationnelle. Le regard que l’on pose sur soi-même, sur Dieu 
et sur les autres influence profondément la manière dont on affronte les tentations, les 
opportunités ou les conflits. Dieu ne regarde pas les apparences extérieures, mais le cœur, ce qui 
invite à cultiver un regard bienveillant et humble. Cette idée est illustrée par la progression de 
David, qui passe d’un berger invisible à un homme choisi par Dieu, malgré le fait qu’il soit ignoré 
ou méprisé par les hommes. Le regard bienveillant de David, même envers ceux qui lui veulent du 
mal, est présenté comme une force intérieure qui lui permet de ne pas être contaminé par la 
malveillance ou la jalousie.

02 — Les déracinements majeurs dans la vie de David : perte des 
repères et épreuves relationnelles

David vit trois déracinements majeurs qui bouleversent ses racines : la perte de la maison de son 
père, la rupture avec son meilleur ami Jonathan, et la séparation d’avec sa femme Michal. Ces 
pertes sont lourdes, car elles touchent ses fondations affectives et sociales. Ivan Carluer compare 
ce processus à une plante transplantée dans une nouvelle terre : pour grandir, il faut accepter 
d’être déraciné, quitte à perdre un temps ses repères. Ce déracinement est présenté non pas 
comme une fatalité à subir passivement, mais comme une étape nécessaire pour permettre une 
nouvelle croissance spirituelle. David ne se laisse pas abattre par ces pertes, mais cherche à 
comprendre ce que Dieu veut lui enseigner à travers elles.

03 — La jalousie et la malveillance de Saül : un leader rongé par la 
peur et la haine

Saül, beau-père de David et roi d’Israël, devient jaloux et hostile envers lui, au point de vouloir le 
tuer. Ivan Carluer décrit Saül comme un homme tourmenté par un « mauvais esprit » (à 
comprendre comme une influence négative ou une dépression), qui le pousse à des accès de 
colère et de violence. Cette jalousie est d’autant plus dangereuse qu’elle vient d’un leader, qui 
utilise son autorité pour nuire à David. La prédication souligne la difficulté de gérer une telle 
situation, notamment quand la personne malveillante est en position de pouvoir. David, 
cependant, ne répond pas par la violence ou la haine, mais par la paix et la confiance en Dieu, 
refusant de se laisser contaminer par la peur ou la colère.
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04 — L’humilité de David face aux épreuves et aux promotions 
inattendues

Malgré sa montée en popularité et ses succès militaires, David reste humble. Il ne revendique pas 
la position qui lui est donnée, notamment lorsqu’il refuse de se considérer comme digne 
d’épouser la fille du roi. Ivan Carluer met en avant l’humilité comme antidote à l’orgueil, une 
qualité essentielle pour traverser les déracinements sans perdre son équilibre. Cette humilité est 
aussi ce qui permet à David de garder un regard bienveillant, même envers ceux qui lui veulent 
du mal. La vraie grandeur, selon la prédication, se manifeste par l’humilité envers soi-même et la 
bonté envers les autres.

05 — La relation complexe avec Jonathan : limites de l’amitié 
humaine

Jonathan, fils de Saül et meilleur ami de David, incarne une amitié profonde mais aussi limitée 
par ses propres faiblesses, notamment son aveuglement face à la jalousie de son père. Ivan 
Carluer montre que David ne place pas Jonathan au-dessus de Dieu, conscient que même les 
amis les plus proches ont leurs limites. Cette prise de conscience évite la déception et la blessure 
lorsque l’ami ne peut pas toujours protéger ou soutenir. La tension entre Jonathan et David illustre 
la difficulté de naviguer dans des relations humaines imparfaites, surtout quand des conflits 
familiaux et politiques sont en jeu.

06 — David face à la menace de mort et à l’exil : la louange comme 
refuge et force

Lorsque Saül décide de faire assassiner David, celui-ci doit fuir, perdant non seulement sa 
maison et ses amis, mais aussi sa femme. Ivan Carluer invite à imaginer la détresse de David, 
isolé et menacé, mais qui choisit de ne pas se laisser submerger par le désespoir. Au contraire, 
David prend sa harpe et compose le psaume 59, une louange qui exprime sa confiance en Dieu 
malgré l’adversité. Cette louange devient une arme spirituelle, un moyen de garder le regard fixé 
sur Dieu et non sur les ennemis. La prédication insiste sur le fait que la louange peut transformer 
les déracinements en une source de force et de résilience.

07 — La souveraineté de Dieu et la confiance inébranlable de David
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Tout au long de ces épreuves, David est convaincu que Dieu est souverain et que ses promesses 
s’accompliront. Ivan Carluer souligne que cette confiance permet à David de ne pas gaspiller son 
énergie dans des combats inutiles ou dans la peur. Il reste calme, sachant que Dieu agit en son 
temps. Cette posture est présentée comme un modèle à suivre : ne pas chercher à contrôler ou 
forcer les choses, mais s’appuyer sur la fidélité de Dieu. La souveraineté divine est le fondement 
sur lequel David bâtit sa résistance aux déracinements.

08 — Les limites à poser face à la malveillance : ne pas se laisser 
contaminer

Ivan Carluer aborde la question délicate des limites à poser face à des situations toxiques ou 
abusives. Il rappelle que le « mauvais esprit » est contagieux, et que la véritable menace est de 
finir par adopter le même regard négatif que celui qui nous attaque. Il invite à discerner quand il 
est nécessaire de partir pour ne pas perdre sa paix intérieure, tout en restant humble et 
respectueux. Cette réflexion est particulièrement utile pour ceux qui vivent des conflits familiaux, 
professionnels ou spirituels, et qui cherchent à savoir jusqu’où ils doivent supporter sans se 
détruire.

09 — David, un homme selon le cœur de Dieu : bienveillance et 
humilité comme marque distinctive

La prédication conclut en rappelant que David est qualifié d’homme selon le cœur de Dieu parce 
qu’il garde un regard bienveillant envers tous, même envers ses ennemis. Il ne cède jamais à la 
jalousie ou à la méchanceté, malgré ses défauts humains. Cette bienveillance, alliée à une 
humilité profonde, fait de lui un modèle de foi et de caractère. Ivan Carluer invite à s’inspirer de 
cet exemple pour traverser les déracinements avec un esprit de louange, de paix et de confiance, 
en s’appuyant sur la présence constante de Dieu.
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